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nés p le manque de caares à f o tion très pous­
-sée et la f aibl sse de leurs oyens radio, les Viets ènent 
leurs opérations selon un sché rigide . Il doit donc · tre 
possible , par une étude systé tique et précise des méthodes 
Viet-Minh, de prévoir exactem.nt certaine d s manoeuvres de 
l ' ennemi et de conna..ttre , à l ' av nce , les lieux où il s ren­
- dr • Des contre-m sures pourront ors tre prises par nous •' 

elques exemple illustreront cette observ tion ; 
) - Les iet- nh récup reut av c coi leurs cad :vree , il fouil­

-lent les ch ps de ataill ~ pr o les engagements . Il con-
-vient donc de pièg r les corps , e l,isser un Commando ou de 
1 nc-r des tirs de ortiers ou d ' rtillerie sur le point où 
se trouvent les cad :vres . Il y avant e à enlev r certai 
de ceux-ci afin d ' obliger les iet- Minh à prolonger leurs 
cherche 

b) - L' attaque d ' un P . A. p une unité importante Viet- dnh e dé­
-roul selon un sché préétabli, et conforme à un odèle ri-
-gide . examinant l terrain avec soin, il doit re p i-
- ble de dé ner à l ' avance , outre les voies d ' cc s ( qui 
sont barrées par des tirs d 1 e.rr3t ) , les b es de f u , l ' iti­
- néraire de repli et le li u de rass mblem nt de l ' unité pr 
l ' e ~agement ( point c actéristique distant de 1 Km.. environ ) 
Outre les tirs d '~t classiques , on peut,_poric prévoir une 
action par Commando sur la base de feux eù7lieu de r sse ble­
-m nt des blessés , et dos bombardements d ' tillerie sur le 
point de recueil après l ' engagement . 

c) - buscadea - Cert ins lieux appc:llent l ' embuscade . Dès les pre­
- miers jours , les Of iciers connaissant l ' Indochine avaient 
signalé qu' une embuscade aurait lieu au Col d ' Annam sur l 
route des 1o ts . u lieu d ' tre subies , de telles e busc des 
doiv nt être provoquées , ou tout u moins prévues . s tirs 
sont alors préparés , des Commandos envoyés sur le arrière 
et des réserve mises en place . Une telle action aurait pu 
tre enée le jour où le S/G. B. 2. a été attaqué par le Régiment 

48 sur la r oute d s ]o ts . La réaction Prançaise été rapide; 
elle l ' aurait été plus, ai le 1/5° R. E. I . et l ' artillerie 
avaient été p ts dès le début; d ' utre part , les élém.nts qui 
sont to bés sous le feu de l ' ennemi auraient été moins nombreux 
et n •aur ient p été surpris . 

!) - Déc~ocsage - Le V. J . attend souvent le décrochage pour ttaquer 
Cette aotique peut tre utilisé : faux décrocht.ges (cf . le 
bataillon 351 se lançant à notre poursuite ); contre- ttaque 
sur les fl c etc ••• 
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- Ces quelques ex mp1ea ne ont destinés u•à 111 strer un prin-
-c:i e; si celui-ci st ret nu., ses point d'np lication e-
-vraient tre tixés le spéci ist a, au cours d'étude 

ppro!ondies faites cett f:in à l'échelon division ou un 
échelon sup6rieur. 

- D • utre part, un Officier V. • , rallié, p 
au 2° ~ u de la Division, si on 2 u 
Il ex ne it le ter in, le .A., le~ rou ; 
le points f ble t défi it 1 s es i· 
-taq e éve tuelle de ces positions, en c n!o té 
-gl a cl siques ppliquée p l' e ré i 

nt serait habillé d •une ·ère voyan , et 
-veillé, afin d'éviter tout risq de fuit • 

( 
De l prop-..c....a .... e intense f i te par le 

fiches, tracts, criptio sur les murs 
-re 

position 
du •••••• 

-lie 
oy 

• , 
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D' anière pratique, les t cts n q ion, de pré n-
-t on simple, devraient tre édigés et imprim s au jour le 
~ our afin • tre ad tés ux circonstances . Un ot:f'icier et un 
int rè e d l Divi ion " rai nt chargé de cet e -
-sion; chine port tive à ronéotyper leur utrirait . 

-*-*-*-
Un des v tages de l'offensive en zone Viet .. ti.nh est de 

donner l pos ibilité de t vailler dans une r~0ion tot e nt 
évacuée par les civils; c tte évac tion est d ' ailleurs po t -
-née, nous •avons vu. lle donne :u champ de b taille une 
-teté qui f cilite le co b t. 

endant la durée de opér tions, l popul tion civile, 
réfugiée d ns les c cair'.S, doit taire l'objet de 1' ction ps -
chologique de servie alliés des plu hauts échelo ( G. • • 
d ns le cas de l' opér· tion " 1.0UE "); des tr et peu: nt 1-
-sé nt lui tre envoyés; des cnenaux d'év eu tio v rs 1 zo 
contrelée peuvent tre prévus, avec conditio précise de co -
-t~ le et sans tr ve er le ch p de b·t lle . 

I - Co s -
toute l'opér tio 0 MOUE ~ ", n' ét 

ière de l 'enne J t te d ; le p treuil 
-les Viet j nh ont, chaque rruit, t té nos postes tre in-
quièt~ea; les base de feux, les P. C. Viet 11nh n ' ont pas été 
at·taquéa, m me lor que le gro de troup s rebelles étaient oc­
-cupées p· une actio offensive ) 1 .... seule exc ption étant 1 
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qui nous permis de nous mparer de quelque ort1ers et ...-; .. ...._... 
lourda ). 

s opér tio sur les arrière ou sur les :n ce d l' -
-mi ne peuvent, dans un pays dilf'icll nt pénét ble, 8tre 
- ..... ées qu.e p des unité.o lég s, u type co an o . 
a) des c _undos peu nombreux d vraient être chargée ch qu uit 
de ramen r a: G. · • un ou plusieurs prison."'11 rs. tre l 16 Oc­
-tobre et le 5 Novembre, d s patrouilles V. • sont verru s 
-lièrement t ter le poste de YE LAO ( III/1° R. T •• ); il 
été bon, :vec un petit co ando, de lui c turer ou pl 
prisonniers. 
b) des commandos plus étoffés doivent co lèt r toute 
d' nvergure :par une n:anoeuvre sur le rrières de l'e ou 
sur se fl es . Ces commandos eront ég e ent charg~s de cel"-
-t ines des contre sures dont il été p lé d l pre ère 
p ie du pport ( contre e buscs.des, f u:x; décroc s, e b 
-c d s ur des positions ées év cuées p nous sur es 
points ou les Viet Jili.nh so t assurés de venir ) -

doit en co cl à l nécea ité solue, de op -
-rations offensives du genre " OUETT ttre l disposi-
-tion d c que G. • un c o léger t l dispositio de l 
Divisio un ou plu ie co os pl étoffés . 
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II - Soutien d ' Int terie -

D les terrains rencontrés hors du Del , c ' e t à 
dire au cours des r~ids et opér tions en zone rebelle , les en­
-gin chenillés peuv.nt apporter un aoutien efficace à l ' infan-
- terie . L' idéal serait de dispocer de chenillette légère 
- mées de mit~ailleu es et blin ées à l ' épreuve de balle . A 
déf ut , t i n que ce m tériel soit al dapté ~ 'Ilission, 
l ' infanterie doit ct:re appuyée p~r des chars légers . 

S' il est impossible de d ter les G •• de pelotons 
organiques de chars , ceux-ci doivent exister à la Division et 
tre détaché::> au G. i . .. à raison de un pour chacun des bataillons 

qui mènent une action d'envergure -

II - Reconnaiss ce a6rienne -

Il serait ouhaitable que , a la veille d ' une opéra­
- tion, i téresa t son bat illon, le Chef de Bat llon puisse 
survoler pendant '15 inutes , en criquet , le terrain ou il se 

ené à opôrer le lendemain. 

4°/ - DIVERS = ==--= 
I - Réctpération pour la popul vivile viet ~ i~ e -

L'échelon supérieur devr it ent la durée d ' une opératio 
en zone reb lle, rester en contact vec les autorités viet amien­
-ne de 1 province con~rôlée vc~sin , afin que cell ci pui sent 
dans l.s conditions fixées par le Comm ndement , récupérer le 
prod i~s , notamme t al~ entaires , utiles à 1 population civile 
et faciles à atteindre : 60 tonnes de paddy à LAO - LAI CAC, 
des buffles, 15 Kms. de ligne téléphonique double en cuivre •••• 

II - Instruction de la Tro~pe -
vant toute action où le cont et risque d ' tre pris avec l 

V. il., les effectifs devraient tre mis en mesure de se repèrer 
isément dans la région où ils opèrent; des directions repèrée J 

faciles à trouver de jour ou de nuit ( p r rapport à un poin • u 
une ligne caractéristique , ou par rapport à la lune } leur se­
- raient indiquées , i· de let·.r permettre de rejoin re le lignes 
amies , m e ap1ès avoir été entr !nés quelques ki"1.o ètres plus 
loin par l ' ennemi. 

-*-*-*-*-*-*-


